
THE OU CAFE PHILO 

 

                                                                               COMPTE RENDU n° 104 

 

Mardi 14 janvier 2020. 

Nombre de personnes présentes : 10 

   THEMES PROPOSES : 

- Le langage, outil de communication ou de confusion ? 

- Peut-on vivre sans mentir ? 

 

Thème retenu :                                  Peut-on vivre sans mentir ? 

Points principaux évoqués : 

- Mentir dans la vie privée : en famille, avec les amis, le mensonge ne devrait pas avoir 

lieu dans la mesure où un climat de compréhension est instauré ; si le mensonge est 

alors découvert, il peut conduire à une perte de confiance (Cf. fable d’Esope : l’enfant 

qui criait au loup) 

- Pour être conforme à certaines coutumes et préserver le monde du merveilleux auprès 

des enfants, (Le Père Noël), il peut être fait appel, dans la petite enfance, au mensonge 

- On ment pour dissimuler une faute 

- Il est utile d’indiquer aux enfants que la vérité les concernant doit être révélée aux parents, 

afin que ceux-ci puissent intervenir rapidement et efficacement en cas de faute 

- Mentir dans la vie professionnelle : peut se révéler utile pour conserver une certaine 

harmonie au sein du groupe, pour être conforme aux règles 

- Le manque de confiance en soi peut amener au mensonge (pour se valoriser) 

- Se mentir à soi-même c’est ne pas s’accepter tel que l’on est, c’est-à-dire une personne 

unique et imparfaite 

- Le mensonge peut être une protection vis-à-vis de soi et/ou vis-à-vis des autres 

- Le mensonge peut être de mise pour atteindre un but : dans le monde politique, dans la 

profession d’avocat, etc. A noter que les acteurs endossent un rôle reconnu par tout un 

chacun et sont donc dans un mensonge accepté par avance 

- Le mensonge peut être utile pour ménager la susceptibilité de l’autre (Proverbe : 

« Toute vérité n’est pas bonne à dire »)  

- Si on ne veut pas de mensonge il faut parfois savoir ne pas questionner 

- Les mensonges par omission sont pratiqués notamment par les médecins pour 

préserver leurs patients 

- Afin de ne pas avoir à mentir, il serait peut-être bon de résister à une action qui 

pourrait nous amener à devoir travestir la vérité 

- Ceux qui pratiquent le mensonge doivent avoir de la mémoire afin de ne pas varier 

dans leurs propos  

- A noter que la vérité finit, tôt ou tard, par apparaître ; certain mensonge qui pouvait 

être banal au départ peut ainsi prendre des proportions inadaptées 

- Conclusion : il semble impossible de vivre sans mentir ; à chacun d’en être juge pour 

lui-même. 


